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C
’était une grosse sur-
prise de tomber sur
cette très belle pièce au

cours d‘un inventaire hors suc-
cession chez des collection-
neurs de l’arrière-pays can-
nois » admet Arnaud Yvos.
Un commissaire-priseur en-
core sous le charme de ce
dessin préparatoire de Jean-
Baptiste Greuze (1725-1805)
exaltant « Sainte-Marie
l’Egyptienne », patronne des
filles repenties et courtisane
d’Alexandrie (IVe siècle)
avant de se retirer dans le
désert.
Plus qu’un portrait, une ode
au perfectionnisme exacerbé
de Greuze, dont quasiment
chaque tableau faisait l’objet
d’ébauches. Une quête du
détail que cette tête d’ex-
pression pourrait résumer à
elle seule. Si bien, qu’Arnaud
Yvos, pourtant connaisseur,
restait pantois devant tant
de force dans le trait : « Je ne
connaissais pas l’œuvre des-
sinée de Greuze, uniquement
ses peintures. Le rendu est
très naturel, c’est une œuvre
très touchante! Celle d’un ar-
tiste qui n’a peut-être jamais
eu la place qu’il méritait. »
A contre-courant, précur-
seur d’une forme d’inti-
misme au cœur du siècle des
Lumières, Greuze bannit le
grandiloquent au profit de

l’émotion. A tel point que
l’Académie le nommera
« peinte de genre » en 1769.
Un camouflet pour celui qui
entend contribuer à l’His-
toire par un style propre et
fait des drames familiaux ou
de la perte de la virginité ses
thèmes de prédilection.
Des créations « moralisatri-
ces de la société française »
selon Me Yvos, dont l’intérêt
périclite à l’orée de Révolu-
tion française, pour retrou-
ver de l’éclat par le prisme
du sentimentalisme de ses
confrères du XIXe.
Greuze aura déjà élu rési-
dence au Père Lachaise
quand son œuvre trouvera
l’écho de son génie. Celui
d’un pionnier que le hasard
aura mis sur la route des
plus grands. Premier à tirer
le portrait de Napoléon Bo-
naparte en 1792. Sujet d’un
intérêt enthousiaste de la
part de Diderot, de l’Impé-
ratrice Catherine II de Russie
ou de Benjamin Franklin.
« C’est une œuvre pure de
toute vente, jamais présentée
puisque dans la famille de-
puis plus de 200 ans » conclut
Me Yvos. Une œuvre qui
pourrait battre tous les re-
cords et accentuée encore
le paradoxe d’un artiste
mort... dans la pauvreté!

THOMAS MICHEL

Boudé par ses contemporains (XVIIIe siècle), Jean-Baptiste Greuze est aujourd’hui très prisé
sur le marché international. L’un de ses « rarissimes » dessins préparatoires est en vente au Cannet

Estimé entre  et  €, ce dessin préparatoire de Greuze représentant
Sainte-Marie l’Egyptienne est subjuguant de finesse et d’émotion. (Photos DR)

Romantisme et émotion :
la finesse de Greuze renaît

Pour sa e vente au
Cannet, Arnaud Yvos (Var
Enchères), proposera 
lots samedi  octobre
(h). Une vacation
dont le dessin deGreuze
se veut la piècemaîtresse.
Bijoux, pièces en or,
argenteriemassive (XVIIIe

et XIXe), ivoires sculptés
du XXe siècle, objets d’art
asiatique (beaucoup de
jade), et deux dessins de
Jean Cocteau seront aussi
en vente. Des lots en
provenance exclusive de
« successions et de
collections privées et pour
toutes les bourses – dès
€ – » précise le
commissaire-priseur.

Classique
et éclectique

Médaillon monté sur
vermeil (, Empe-
reur Guanxu) estimé
entre  et €.
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